DÉCLARATION 

DU  ROI, 

Concernant  les  Brevets  d’apprentiffage  pour 
V Orfèvrerie. 

Donnée  à Verfailles  le  25  Janvier  1781. 

Regiflrée  en  la  Cour  des  Monnoies  le  b 1 defdits  mois  & an. 
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J T OUÏS,  PAR  LA  GRACE  DE  DÎËU,  ROI  DE  FRANCE 
JLj  ET  de^Navarre  : A JouVceux  qui  ces  préfentes 
Lettres  "verront  ; SALUT.  Nous  Sommes  informés  qu’à 
l’ûccafion  des  cRangemerîs  qui  Font  furvenus  dans  la 
confiftance  des  Corps  6c  ComfntiRautés  d’arts  6c  métiers, 
;JHsefl:  introduit  différens  abus  rélativement  aux  formalités 
prefcrites  pour  i’apprentiflage  de  l’Orfèvrerie,  6c  que  dans 
l’attente  des  nouveaux  ftatuts  que  nous  avons  annoncés , 
on  a négligé  de  fe  conformer  aux  anciens  dont  nous 
aurions  ordonné  l’exécution  provifoire;  dans  ces  circons- 
tances, il  nous  a paru  indifpenfable  de  renouveler  l’exé- 
cution des  règles  anciennes,  qui  ont  tout-à-Ia-fois  pour 
objet  de  faire  la  fûreté  d’une  profeffion  importante,  6c 
4’aflurer  l’état  de  ceux  qui  s’y  deftinent.  A ces  causes 


& autres  à ce  nous  mouvant,  de  Pavis  de  notre  Confeiî; 
de  notre  certaine  fcience,  pleine  puilfance  & autorité 
royale;  Nous  avons  dit,  déclaré  & ordonné;  & par  ces 
préfentes  fignées  de  notre  main , difons , déclarons  & 
ordonnons , voulons  & nous  plaît  ce  qui  fuit  : 

Article  premier. 

VOULONS  que  tous  les  Maîtres  orfèvres  qui  ont  des 
Apprentis,  fans  Brevets  réguliers,  ou  qui  en  auroient  à 
l’avenir , foient  tenus,  à compter  du  jour  de  la  publication 
des  préfentes , de  palier  devant  Notaires,  des  brevets 
dapprentiflage  dont  il  reliera  minute. 

î I. 

VOULONS  , pareillement  que  lors  de  la  palfation  defdits 
brevets  , il  foit  juflifiéftle  1 âge  des  Apprentis  par  aéles 
authentiques,  qui  demidferont  annexés  à la  minute  des 
brevets , à l’effet  de  connoître  fi  lefdits  Apprentis  ont  Page 
requis  par  les  Ordonnancés  & anciens  ffatuts , iefquels 
nous  entendons  êtrejfrov-ifoirement  exécutés. 
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Les  dits  Maîtresxfëront^énus  dé 
lefdits  brevets  dans  ies^feis.pr^fcrjt^'.Jj'af  les  ffatuts,  tapi  C 
au  greffe  du  fiége  de  là  Mon s i ’é t en d u e de  laquelle  ; 
ces  brevets  auront  été  Jpfes,  qu’au  Bureau  de  la  Maifqif 
commune. 

I V. 

Les  certificats  que  les  Maîtres  donneront  aux  Apprentis 
à la  fin  du  temps  de  leur  apprentiffage,  feront  auffi  paffés 
par -devant  Notaires,  & il  en  reliera  minute;  le  tout  à 
peine  par  les  Maîtres,  de  répondre  en  leur  propre  & privé 
nom,  des  dommages  & intérêts  des  Apprentis. 

V. 

Nous  nous  ryfervons  toutefois  de  venir  au  fecours 


3 . 

de  ceux  qui , jufqu  a îa  publication  des  préfentes , ne  fe 
feroient  pas  mis  en  état  de  rapporter  un  brevet  d’appren- 
tiffage  conforme  aux  Règleinens,  en  leur  accordant  s’il 
y a lieu,  ies  difpenfes  néceiïaires  dans  la  forme  accoutumée. 
Si  donnons  en  mandement  à nos  amés  & féaux 
Confeillers  les  Gens  tenant  notre  Cour  des  Monnoies  à 
Paris,  que  ces  préfentes  ils  aient  à faire  iire,  publier  <Sc 
regiftrer;  & ie  contenu  en  icelles  garder,  obferver  &. 
v exécuter  fuivant  leur  forme  & teneur  : Car  tel  EST 
NOTRE  PLAISIR  ; en  témoin  de  quoi  nous  avons  fait 
1 mettre  notre  fcel  à cefdites  préfentes.  Donné  à Verfailles 
f ie  vingt-cinquième  jour  de  janvier,  fan  de  grâce  mil  fept 
cent  quatre-vingt-un,  & de  notre  règne  le  feptième. 

; Signé  LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  le  Roi.  Signé  Amelot. 

Vu  au  Confeil,  Phelypeaux.  Et  fcellée  du  grand 
, fceau  de  cire  jaune.  * 

Enregiflrée , oui,  ce  requérant  le  Pnjkfrcur  général  du  Roi,  pour 
être  exécutée  fuivant  fa  forme  & teneur;  copies  collationnées  d’icelle 

i envoyées  en  tous  les  Sièges  des  Monnoies;  pour  y être  pareillement  lûe , 
publiée  & regiflrée  : Enjoint  aux  Subfliiuts  du  Procureur  général  du 
Roi  efdits  Sièges  d’y  tenir  la  main , & d'en  certifier  la  Cour  au  mois, 
fuivant  l’arrêt  de  ce  jour.  Fa  1 T en  la  Cour  des  Monnoies,  le  trente - 
unième  jour  de  janvier  mil  fept  cent  quatre-vingt-un.  Signé  Gu  eu  d ré. 

Collationné  par  nous  Greffier  en  chef  de  la  Cour  des  Monnoies ? 
Secrétaire  du  Roi,  Maifon,  Couronne  de  France. 


A PARIS,  DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE.  1781. 


